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LA PRODUCTION DE PRÉSURE
PAR LE BAO/LLUS PROD/G/OSUS

par le Prof. Dr méd. COSTANTINO GORINI,
Directeur .du Laboratoire de. Bactériologie à l'Ecole 'Supérieure

d'Agriculture de Milan.

En 1892-1,893, j'ai publié trois Notes (GORINI, 1892, 1893 a et
1893 b) dans lesquelles j'ai montré pour la première fois que le B.
prodigio8u8 produit une présure ou chymase, c'est-à-dire une enzyme !

caillant le lait; et je suis arrivé aux conclusions suivantes, qui alors
étaient tout à fait nouvelles :

1° La coagulation du lait par les cultures du B. prodiqiosu« est
indépendante du contenu cellulaire de la culture, car la coagulation
est produite aussi par le filtrat stérile de la culture qui a été privée de
cellules à travers le filtre Chamberland.

2° /La production de présure par le B. prodiqioeu« a lieu non seule-
ment dans le lait, mais aussi dans différentes sortes de cultures,
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même en l'absenc~ de caséine et de lactose (bouillon, gélatine, gélose,
pommes de terre). - --

3° La présure du B. p-rodigiosus paraît n'être pas .un produit
d'autolyse cellùlaire, car le pouvoir coagulant dés cultures privées de
cellules n'augmente pas avec leur âge.

4° La présure du B. prodigiosus agit aussi sur le lait chauffé
et même- sur le lait autoclavé.

5° La 'présure du .B. p-rodigiosus' est très thermostable, étant
détruite seulement par le chauffage à 100° G. pendant plus de
15 minutes à l'état humide.

6° La présure du B. -prodiqiosiu: a son optimum d'efficacité
à 400 C.

7° La présure du B. prodigiosus agit en rapport avec la quantité
de, lait, d'une part, et avec la quantité d'enzyme, d'autre part .

.D'après les points 4 et 5, la présure du B. prodigiosusparaît
, êtr~ différente de la présure animale' de veau, tandis qu'elle lui res-
semble par. lès caractères 6 et 7.

Récemment (1928), J. G. WAHLINa publié un travail qui arrive
aux mêmes résultats que les miens (1), sans cependant reconnaître
complètement. ma priorité datant de trente-six ans déjà., WAHLIN
dit seulement: « Gorini (1893)found that B. prodiqioeus possessed a
rennin-like action in milk. »

Je suis bien satisfaitqtie mes résultats aient trouvé une nouvelle
et complète confirmation après trente-six ans; mais il me semble que
ma priorité n'aurait pas dû être ignorée.

Références. - GûRINI C., 1892, 'Iiioista d' l giene e Sanità Publiee,
3, 527. - GûRINI C., 1893 : a) Rivista d'Igiene e Sanità Publica, 4,
549. - GûRINI C., i893 : b) Hygienische Bumdsclun: 3, 229 et 38!.
WAHr~IN,J .. G., 1928, Journal of Bacteriology, 16, 355.

(1) A vrai dire, il y a lin point de désaccord entre mes recherches et celles de WAHLIN,

au sujet de l'effet de la température sur le temps de coagulation. J'avais trouvé' que 'la
chymase bactérienne a son optimum d'efficacité à 40° C. Pour W AHLIN, l'optimum serait
à 50° C., parce qu'il a trouvé qu'une culture caillant à 30° C. en 20 minutes, caille en 10

- minutes à 40° C., en 5 minutes à 50° C. et elle ne caille plus à 60° C. -
Ce désaccord pourrait dépendre du fait que j'ai expérimenté sur du lait autoclavé, tandis

que WAHLIN a travaillé sur du lait frais. Partant, j'ai répété l'épreuve sur du lait frais, et j'ai
constaté, en faisant la moyenne de trois déterminations, que des cultures caÙlantà 30° C.
en 80 minutes, caillent en 40 minutes à 40° C., en 30 minutes à 50° C., et elles ne caillent plis
même après deux heures à 60° C. (E!ollettino Soc. Ital. Biologia Sperimentale, 1930, V, 517).

Donc, il est vrai -que la chymase bactérienne agit aussi à 50° C. et plus rapidement
qu'à 400 C., mais contrairement aux résultats de WAHLIN, la différence de temps ne suit pas
la progression géométrique que l'on observe entre 30° et 40° C. ; en effet, si l'optimum était
à 500 b. la coagurat ion 'devrait s'accomplir en 20 et non en 30 minutes. J'en conclus de

nouveau que l'efficacité de la chymase du Prodiqiosue à 500 C. est affaiblie et que son opti-
mum reste à 40° C. comme pour la présure animale et comme je l'av~is montré déjà en 1892-93.


